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PRESENTATION DE JDS 

 
Le Journal International des Sachants (JDS) est une revue scientifique 

pluridisciplinaire dédiée à la valorisation et à la vulgarisation des résultats de 

recherches innovantes, de découvertes de pointe et de productions scientifiques 

originales et pertinentes dans divers domaines scientifiques. Disposant de comité 

scientifique et de lecture, la revue JDS offre ainsi aux chercheurs du monde entier, 

une plateforme de publication de haute qualité en favorisant le partage des 

connaissances et de la collaboration au sein de la communauté scientifique. 

JDS est une revue évaluée par des pairs (blind peer review) et en libre accès "Open 

access" relevant des Editions Croco.  Il publie les articles dans le domaine des 

Sciences Humaines et Sociales ; Langues et littérature ; Art, patrimoine et culture 

; Sciences du Langage et de la Communication ; Sciences Economiques et de 

Gestion ; Sciences politiques et Juridiques. Dans sa vision d’ouverture, JDS 

encourage la collaboration interdisciplinaire entre les chercheurs de tous les pays 

africains et du monde.  

Les articles proposés doivent respecter la ligne éditoriale de la revue. Ils doivent 

être originaux et n’avoir jamais fait l’objet d’une acceptation pour publication 

dans une autre revue à comité de lecture. Ils sont soumis à une sélection initiale 

par l'éditeur, puis à un processus rigoureux d'évaluation par les pairs en double 

aveugle avant publication.  
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PROTOCOLE DE REDACTION DE JDS 
 

Le Journal International des Sachants (JDS) n’accepte que des articles inédits et originaux 

dans diverses langues notamment en allemand, en anglais, en espagnol et en Français. Le 

manuscrit est remis à deux instructeurs, choisis en fonction de leurs compétences dans la 

discipline. Le secrétariat de la rédaction communique aux auteurs les observations formulées 

par le comité de lecture ainsi qu’une copie du rapport, si cela est nécessaire. Dans le cas où la 

publication de l’article est acceptée avec révisions, l’auteur dispose alors d’un délai raisonnable 

pour remettre la version définitive de son texte au secrétariat de la revue 

 

Structure générale de l’article :  

Le projet d’article doit être envoyé sous la forme d’un document Word, police Times New 

Roman, taille 12 et interligne 1,5 pour le corps de texte (sauf les notes de bas de page qui ont 

la taille 10 et les citations en retrait de 2 cm à gauche et à droite qui sont présentées en taille 11 

avec interligne 1 ou simple). Le texte doit être justifié et ne doit pas excéder 18 pages. Le 

manuscrit doit comporter une introduction, un développement articulé, une conclusion et une 

bibliographie.  

 

Présentation de l’article :   

➢ Le titre de l’article (15 mots maximum) doit être clair et concis. De taille 14 pts gras, il 

doit être centré. 

➢ Juste après le titre, l’auteur doit mentionner son identité (Prénom et NOM en gras et en 

taille 12), ses adresses (institution, e-mail, pays et téléphones en italique et en taille 

11) 

➢ Le résumé (200 mots au maximum) présenté en taille 10 pts ne doit pas être une 

reproduction de la conclusion du manuscrit. Il est donné à la fois en français et en 

anglais (abstract). Les mots-clés (05 au maximum, taille 10pts) sont donnés en français 

et en anglais (key words)  

➢ Le texte doit être subdivisé selon le système décimal et ne doit pas dépasser 3 niveaux 

exemples : (1. - 1.1. - 1.2. ; 2. - 2.1. -2.2. - 2.3. - 3. - 3.1. - 3.2. etc.)  

➢ Les références des citations sont intégrées au texte comme suit : (L’initial du prénom 

suivi d’un point, nom de l’auteur avec l’initiale en majuscule, année de publication 

suivie de deux points, page à laquelle l’information a été prise). Ex : (A. Kouadio, 

2000 : 15).   

➢ La pagination en chiffre arabe apparait en haut de page et centrée. 

➢ Les citations courtes de 3 lignes au plus sont mises en guillemet français («…. »), mais 

sans italique. 

N.B. : Les caractères majuscules doivent être accentués. Exemple : État, À partir de …  
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Références bibliographiques  

Ne sont utilisées dans la bibliographie que les références des documents cités. Les références 

bibliographiques sont présentées par ordre alphabétique des noms d’auteur. Les divers éléments 

d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : NOM et Prénom (s) de l’auteur, 

Année de publication, zone titre, lieu de publication, zone éditeur, pages (p.) occupées par 

l’article dans la revue ou l’ouvrage collectif.  

Dans la zone titre, le titre d’un article est présenté entre guillemets et celui d’un ouvrage, d’un 

mémoire ou d’une thèse, d’un rapport, d’une presse écrite est présenté en italique. Dans la zone 

éditeur, on indique la maison d’édition (pour un ouvrage), le Nom et le numéro/volume de la 

revue (pour un article). Au cas où un ouvrage est une traduction et/ou une réédition, il faut 

préciser après le titre le nom du traducteur et/ou l’édition (ex : 2nde éd.).   

Les références des sources d’archives, des sources orales et les notes explicatives sont 

numérotées en série continue et présentées en bas de page. 

- Pour les sources orales, réaliser un tableau dont les colonnes comportent un numéro 

d’ordre, nom et prénoms des informateurs, la date et le lieu de l’entretien, la qualité et la 

profession des informateurs, son âge ou sa date de naissance et les principaux thèmes 

abordés au cours des entretiens. Dans ce tableau, les noms des informateurs sont 

présentés en ordre alphabétique  

- Pour les sources d’archives, il faut mentionner en toutes lettres, à la première 

occurrence, le lieu de conservation des documents suivi de l’abréviation entre 

parenthèses, la série et l’année. C’est l’abréviation qui est utilisée dans les occurrences 

suivantes :   

Ex. : Abidjan, Archives nationales de Côte d’Ivoire (A.N.C.I), 1EE28, 1899. 

 

- Pour les ouvrages, on note le NOM et le prénom de l'auteur suivis de l’année de 

publication, du titre de l'ouvrage en italique, du lieu de publication, du nom de la société 

d'édition et du nombre de page. 

Ex : LATTE Egue Jean-Michel, 2018, L’histoire des Odzukru, peuple du sud de la Côte 

d’Ivoire, des origines au XIXe siècle, Paris, L’Harmattan, 252 p.  

 

- Pour les périodiques, le NOM et le(s) prénom(s) de l’auteur sont suivis de l’année de la 

publication, du titre de l’article entre guillemets, du nom du périodique en italique, du 

numéro du volume, du numéro du périodique dans le volume et des pages. 

Ex : BAMBA Mamadou, 2022, « Les Dafing dans l’évolution économique et socio-

culturelle de Bouaké, 1878-1939 », NZASSA, N°8, p.361-372.  

 

NB : Le non-respect de ces recommandations ci-dessus conduit au rejet systématique du 

manuscrit. 
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Résumé 

Le présent article met en évidence les impacts de l’électrification sur le développement économique et social du 

village de Dialakorobougou dans la commune rurale de Mountougoula. Pour ce faire, la méthodologie de de 

recherche a été axée sur des études bibliographiques relatives à l’électrification en Afrique et au Mali. Cette phase 

a été suivie de la collecte de données à travers le questionnaire et le guide d’entretien. Les résultats obtenus ont 

permis de montrer que l’accès à l’énergie a amélioré de manière substantielle les conditions de vie de la population 

rurale. Selon 95% des abonnés l’électrification a permis de réduire l’exode des jeunes, même si la mutation des 

activités économiques a impacté négativement l’agriculture. Le commerce est devenu l’activité principale 

dominante dans le village au détriment de l’agriculture qui ne représente que 13% de la population.  Cet impact 

négatif se manifeste par la pression sur la superficie cultivable qui n’occupe que 0,8% des terres. 

Mots clés : Énergie, Électrification Rurale, Impact, développement économique, village de Dialakorobougou.  

 

Electrification and socio-economic development in the village of 

Dialakorobougou, commune of Mountougoula in Mali 
 

Abstract 

This article highlights the impacts of electrification on the economic and social development of the village of 

Dialakorobougou in the rural commune of Mountougoula. To this end, the research methodology focused on 

literature reviews concerning electrification in Africa and Mali. This phase was followed by data collection using 

a questionnaire and an interview guide. The results obtained demonstrated that access to energy has substantially 

improved the living conditions of the rural population. According to 95% of subscribers, electrification has helped 

reduce the exodus of young people, even though the shift in economic activities has negatively impacted 

agriculture. Trade has become the dominant economic activity in the village, to the detriment of agriculture, which 

now accounts for only 13% of the population. This negative impact is reflected in the pressure on arable land, 

which occupies only 0.8% of the total land area. 

Keywords : Energy, Rural Electrification, Impact, economic development, Dialakorobougou village 
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Introduction 

L’Agence Internationale de l’Énergie (AIE) a évalué la production d’énergie mondiale à 14 421 

151 ktep en 2018. Cette production d’énergie était dominée par les productions de pétrole brut 

(32 %), de charbon minéral (27 %) et de gaz naturel (23 %). La consommation moyenne 

d’énergie par habitant en 2018 était d’environ 1,9 tep. Un Africain a consommé en moyenne 

0,9 tep d’énergie en 2018. La production d’énergie de l’Afrique était d’environ 1 168 718 ktep 

en 2018. Elle représentait 8 % de la production mondiale d’énergie. La production d’énergie en 

Afrique était dominée par les productions de pétrole brut (35 %), de biomasse énergie (32 %) 

et de gaz naturel (18 %). En Afrique de l’Ouest, la consommation moyenne d’énergie par 

habitant était d’environ 0,6 tep, soit trois fois moins qu’à l’échelle mondiale. Dans les huit États 

membres de l’Union Économique et Monétaire Ouest-Africaine (UEMOA), malgré 

d’importants efforts déployés ces dernières années par les pouvoirs publics, des besoins en 

services énergétiques des populations restent toujours insatisfaits, en quantité et en qualité, 

compromettant ainsi le développement de ces pays. Le Mali vit dans un contexte caractérisé 

par des taux élevés de pauvreté (46,8%, EMOP 2016) et de chômage (10%, ONEF 2016) surtout 

des jeunes ainsi que de fortes inégalités de revenus. Les difficultés d'amélioration des 

indicateurs sociaux se traduisent dans la faiblesse de l'Indice de Développement Humain (IDH). 

Le Mali demeure encore parmi les pays à faible développement humain (moins de 0,555 d'IDH). 

La proportion de la population vivant en dessous du seuil de pauvreté (175 000FCFA) par an, 

soit 46,8% de pauvre reste élevée. L’économie malienne apparait relativement dynamique. Le 

PIB a connu une croissance relativement soutenue en dehors de quelques années plus difficile 

(2012 et 2013). Le taux de croissance du PIB est supérieur à 5% depuis 2014. L’inflation restée 

contenue (moins de 2% depuis 2014) et les investissements significatifs dépassant (20% du PIB 

en 2017). 

La crise politico-sécuritaire, à laquelle le pays cherche à sortir avec l'aide de la communauté 

internationale, a aggravé cette situation socioéconomique défavorable. Elle s’est traduite par 

l'accès limité et/ou inégalitaire à l'éducation, à la santé et aux infrastructures (routes, électricité 

et eau).  

Les perspectives d’accès à l’électricité pour améliorer les indicateurs de développement social 

se trouvent réduites surtout en tenant compte de la forte demande croissante (10% l'an). Le taux 

d’accès à l’électricité reste très faible. Il est de 39% pour le niveau national, 19,39% pour le 

milieu rural, 86% pour le milieu urbain. Entre les régions, l’accès à l’électricité est nettement 

plus élevé à Bamako (90%) et dans les régions de Sikasso (82%) et de Koulikoro (74%) que 
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dans les régions de Tombouctou (20%) ou de Gao (25%). Au Mali, il existe une grande disparité 

dans l’accès à l’électricité entre les pauvres et les non-pauvres. A Bamako, 66% des pauvres 

ont accès à l’électricité contre 90% des non-pauvres. 

En 2010, l’électrification de la région de Koulikoro était caractérisée par une forte disparité 

entre les zones urbaines (Kati, Koulikoro) chef -lieu de région et de cercle du village de 

Dialakorobougou raccordés au réseau de l’Energie du Mali –SA et le milieu rural, très 

faiblement couvert. Le taux d'accès en zone rurale était inférieur à 10 %. Pays enclavé et 

sahélien, le Mali se trouve fortement tributaire de sa capacité à maîtriser et à promouvoir 

l’énergie afin de la mettre à la disposition des populations et des différents secteurs 

socioéconomiques. Pour faire face à cette obligation, le Gouvernement du Mali (GdM) a adopté 

la Politique Énergétique Nationale (PEN) en 2006. 

C’est ainsi au cours des dernières années, EDM-SA a dû répondre à une importante 

augmentation de la demande en électricité dans le périmètre concédé. Depuis 2015, ce sont plus 

de 50.000 abonnés qui viennent se raccorder au réseau EDM chaque année. En 2017, 

l’entreprise comptait au total 513.533 abonnés BT, contre 288.382 en 2012, soit une 

augmentation de 78%. Comparativement, le nombre d’abonnés MT n’a augmenté que de 34% 

durant la même période. La hausse du nombre total d’abonné est donc principalement tirée par 

celle des abonnés BT.  

La grande majorité des abonnés sont des clients BT (513.533 en 2017) et le parc d’abonnés est 

très concentré sur Bamako (67% des abonnés en 2017). L’énergie est un secteur névralgique 

pour l’économie nationale. La progression de la production et la consommation d’énergie est 

un important indicateur du développement. Par conséquent, le développement économique du 

Mali, est fortement tributaire de sa capacité à mettre des quantités d’énergie toujours croissantes 

et suffisantes à la disposition de ses différents secteurs socioéconomiques, notamment, 

l’industrie, le commerce, l’artisanat, le tourisme, les services, l’agriculture, les mines, l’élevage, 

la pêche, l’éducation, la santé et le secteur domestique. C’est dans ce cadre que l’Agence 

Malienne pour le Développement de l’Énergie Domestique et de l’Électrification Rurale 

(AMADER) a vu le jour, par la loi n°03-006 du 21 mai 2003. Elle a pour mission de promouvoir 

le développement de projets d’électrification rurale à travers l’octroi d’importantes subventions 

d’investissements à partir du Fonds d’Électrification Rurale. De 2003 à nos jours un grand effort 

a été fourni par l’État malien et ses partenaires pour satisfaire les besoins d’électrification des 

communautés. Pendant 16 ans, une seule étude d’impact a été réalisée par l’AMADER. Cette 

étude prenait en compte seulement l’aspect économique de l’électrification et sa contribution 
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dans le produit intérieur brut. L’électrification est une des conditions préalables au 

développement économique et social d’un pays. L’introduction de cette infrastructure dans le 

milieu rural répond à un double objectif : réduire la disparité entre le milieu rural et urbain 

d’une part et de répondre à l’aspiration de la population rurale d’accéder à une qualité de vie 

comparable à celle des citadins d’autre part. Elle contribue à l’amélioration des conditions de 

vie et au développement humain. En 2010, le village a bénéficié du programme d’électrification 

du gouvernement du Mali. Avant l’électrification, le village était dépourvu de source d’eau 

potable, un seul centre de santé communautaire, une seule école, l’activité principale repose sur 

l’agriculture, une grande partie des jeunes partaient travailler ou poursuivre les études à 

Bamako. En 2019 le constat est que beaucoup d’aspects des conditions de vie de la population 

rurale de Dialakorobougou ont connu une amélioration. Il s’agit pour nous d’apprécier les 

changements que l’électrification a apportés dans le quotidien des populations du village de 

Dialakorobougou. La question centrale qui guide cette recherche est : comment l’électrification 

impact-elle le développement socio-économique dans le village de Dialakorobougou ? De cette 

question centrale découlent les questions subsidiaires suivantes : quel est l’état des lieux de 

l’électrification rurale dans le village de Dialakorobougou ? Et quels sont les impacts de 

l’électrification rurale sur le développement socio-économique du village de Dialakorobougou ?  

L’objectif général de la présente étude est de mettre en évidence les impacts de l’électrification 

sur le développement socio-économique dans le village de Dialakorobougou. L’hypothèse sous 

tendue est que l’électrification du village de Dialakorobougou a amélioré les conditions de vie 

de ses habitants tant à travers le développement de leurs activités économiques qu’à travers leur 

accès aux services sociaux de base. 

1. Matériel et Méthode    

1.1. Présentation de la zone d’étude 

Dialakorobougou est un petit village situé dans la Commune rurale de Mountougoula (Cercle 

de Kati, région de Koulikoro) et à 22 km de Bamako. Il est traversé par la route nationale n°6. 

La commune est composée de 16 villages dont Dialakorobougou. Il a été créé vers les années 

1911 par les Doumbia venus de Dara à quelques kilomètres de Dialakorobougou. Le village est 

limité au nord par Nimzatt, au sud par Mountougoula chef-lieu de commune, à l’Est par 

Tiekena, à l’ouest par Tabakoro et Niamanabougou.  

Le climat de Dialakorobougou est de type soudano sahélien qui n’autorise qu’une seule saison 

des pluies par an dont la durée varie selon les années. La température moyenne est de 27°c et 

une pluviométrie de 720 mm par an, inférieure à la moyenne de toute la zone soudano-
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sahélienne (1200 mm). Le régime climatique est fortement dominé par une alternance entre une 

saison chaude, une saison froide et saison pluvieuse. Le village de Dialakorobougou est arrosé 

par un marigot qui prend sa source à Mobla et qui se jette dans le fleuve Niger à partir de 

Moussabougou. Ce marigot s’alimente en eau pendant la saison des pluies. Malgré 

l’alimentation par les eaux de pluies, celui-ci ne conserve l’eau que durant une courte période 

après l’hivernage (figure 1). 

Figure 1 : carte de la commune 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : BD-IGM, 2019 

1.2. Démarche méthodologique 

1.2.1. Observation de terrain 

Après le choix et la validation du thème du mémoire par l’équipe technique de la direction du 

centre Delta-c, la première activité a porté sur la visite du chef-lieu de commune Mountougoula 

pour une prise de contact, et échange d’information avec des autorités communales 

administratives sur l’étude qui concerne leur commune. 

Au cours de cette visite, le thème a été présenté aux autorités communales (secrétaire général 

de la commune,) pour avoir son point de vue sur la pertinence du thème et la possibilité de 

recueillir des informations, à la suite de cet échange le SEGAL a promis de ne ménager aucun 

effort pour la réussite de ce travail. 

Après les échanges avec le secrétaire général de la commune, le maire délégué a été consulté 

pour les mêmes préoccupations à savoir obtenir des informations sur l’évolution du village sur 

le plan économique et social. Deux jours après, une visite de courtoisie a été rendue au maire 

sortant à la personne de M. TRAORE. Les explications ont été données sur l’objet de la visite. 
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Les échanges avec monsieur TRAORE étaient axés sur les origines de l’électrification du 

village, les personnes ressources impliquées, les améliorations apportées en termes de santé, 

d’accès à l’eau potable et les conflits internes dans le village. A la suite de ces échanges, M. 

TRAORE s’est montré disposé à nous accompagner dans la réalisation de ce travail. Ces 

échanges avec les autorités ont été suivi d’échanges avec un menuisier travaillant à 

Dialakorobougou, les échanges ont surtout été axé sur l’amélioration de son travail avec 

l’arrivée du l’énergie dans le village et la pertinence du travail de recherche à réaliser. Cette 

étape a été bouclée par une visite dans le village pour voir de visu les infrastructures, les 

changements, les activités qui sont menées par la population. 

1.2.2. Recherche documentaire 

Pour cette étape, la rencontre de personnes ressources (le directeur de l’électrification rurale de 

l’AMADER) a permis de faire l’état des lieux concernant l’électrification rurale au Mali, les 

grandes actions qui ont été réalisées et les différentes localités électrifiées. A cela s’ajoute, la 

création et les missions de l’agence malienne de l’électrification rurale, le programme de 

développement de l’électrification rurale, la politique énergétique du Mali, les stratégies de 

développement des énergies renouvelables. La recherche bibliographique a permis la 

consultation des anciens mémoires dans la salle de document de Delta-C, de la Direction 

Nationale de l’Énergie et de l’Agence des Énergies Renouvelables du Mali. Les anciens 

rapports qui traitaient de la question et anciens rapports d’évaluation des énergies renouvelables 

sur le développement économique ont été également exploités. Aussi les recherches sur les sites 

internet ont permis la consultation de nombreux documents traitant de cas de l’impact de 

l’électrification rurale sur le développement dans certains pays d’Afrique. La liste des différents 

documents figure dans la bibliographie. Parallèlement à cette recherche documentaire dans les 

bibliothèques des services techniques, des recherches ont été effectuées sur l’internet.  

1.2.3. Les outils de collecte des données  

Les informations ont été collectées à l’aide de deux outils, à savoir le questionnaire et le guide 

d’entretien. 

- Le questionnaire  

 Il a été adressé aux chefs de famille ou à défaut à toute personne susceptible de répondre aux 

questions (femme, jeune, ouvrier commerçants) qui est abonné ou non. Son objectif était de 

collecter les informations sur leur condition de vie et leur situation économique dans le village. 

Il comprend les sections suivantes : informations sur la personne, son activité son niveau 
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d’étude, son niveau de satisfaction, son revenu, les investissements réalisés, le niveau d’accès 

aux infrastructures. 

- Le guide d’entretien  

Il a été adressé au chef de village, l’association des femmes, le responsable du CSCom, le 

secrétaire général de la mairie. Il était structuré autour des points suivants : la perception sur 

l’électrification du village de Dialakorobougou, l’impact de l’électrification sur la population 

de Dialakorobougou, les grands problèmes liés à l’électrification du village de 

Dialakorobougou et les recommandations. 

1.2.4. Échantillonnage  

Dans la revue littérature, il y’a plusieurs méthodes pour choisir l’échantillon. Pour cette étude 

nous avons choisi de tirer notre échantillon à partir de l’échantillonnage selon Yamane, 1967 

pour une   population d’étude connue.  

L’échantillon a été calculé sur la base du Recensement général de la Population et l’Habitat 

(RGPH 2009). La population totale de Dialakorobougou était estimée à 1556 habitants soit 776 

hommes et 780 femmes, 253 ménages et 171 concessions. Le calcul se fait sur la base de la 

formule suivante. 

                                         𝑛 =
𝑁

1+𝑁(𝑒)2         

 𝑁  = Effectif de la population à enquêter 𝑛 = Échantillon à calculer (𝑒)   =  Marge d’erreur = 

5%=0,05                                       Intervalle de confiance = 95%                                

𝑛 =
1556

1 + 1556(0,05)2
= 318  

Pour cette étude, la taille de l’échantillon a porté sur 318 habitants ayant bénéficié de 

l’électricité ou non.  A la date du 19 juin 2019, le village de Dialakorobougou comptait environ 

368 abonnés, ce qui représente 23% de la population. La population non bénéficiaire de 

l’électricité représente 77% de la population totale. Pour le choix des enquêtés, il a porté sur 

deux groupes cibles (les abonnés de l’EDM et les personnes non abonnées). Les non abonnées 

sont plus nombreuses, elles représentent 77% de la population totale et les abonnées 23%, 

(tableaux 1). 

Tableau 1 : répartition des groupes cibles 

Cibles  Nombre  Pourcentage du total 

 Abonné 3 6 8 23 

Non abonné 1 188 77 

TOTAL  1 556 100 

Source : Rapport EDM-SA 2019, RGPH 2009. 
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L’échantillon a été calculé suivant le poids de chaque groupe dans la population totale. C’est 

ainsi que nous avons obtenu 73 abonnés et 245 personnes non abonnées comme l’indique le 

(tableau 2) ci-dessous. 

Tableau 2 : taille de l'échantillon 

Cibles Poids Taille de l’échantillon 

Abonné 23 73 

Non abonné  77 245 

TOTAL  100 318 

Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

Compte tenu de la taille de l’échantillon et des ressources financières dont nous disposons, nous 

avons pris 10% de chaque groupe cible à enquêter. Ainsi le calcul nous donne un échantillon 

156 personnes à enquêter comme l’indique le tableau 3 ci-dessous. 

Tableau 3 : taille de l'échantillon à enquêter 

Cibles Nombre Échantillon 

Abonnés 368 37 

Non abonnés 1188 119 

Total 1556 156 

Source : Rapport EDM-SA 2019, RGPH 2009 

2.  Résultats et discussion 

2.1. Analyse des résultats  

En 2010, l'électrification dans la région de Koulikoro était caractérisée par une forte disparité 

entre les zones urbaines (Kati, Koulikoro) chef lieux de région et de cercle du village de 

Dialakorobougou raccordées au réseau de l’Energie du Mali –SA et le milieu rural, très 

faiblement couvert. Le taux d'accès en zone rurale était inférieur à 10 %, avec une dépendance 

majeure à la biomasse et une émergence timide de projets. Dans le village Dialakorobougou le 

réseau EDM était inexistant, le taux d’accès à l’électricité était à 0%. La biomasse et les pétroles 

lampant, les batteries étaient les sources d’éclairages utilisées. En 2019, le village de 

Dialakorobougou comptait environ 368 abonnés, ce qui représente 23% de la population. La 

population non bénéficiaire de l’électricité représente 77% de la population totale. Le 

programme d’extension du réseau électrique du gouvernement du Mali de l’année 2010, dont 

certains villages proches de Bamako tels que Dialakorobougou ont bénéficié. Ce programme. 

Il a eu des impacts positifs sur les conditions de vie, la réduction de l’exode, l’amélioration de 

l’offre de santé.   

2.1.1. Amélioration des conditions de vie  

L’accès à l’énergie joue un rôle très important, permettant aux populations rurales de mieux 

gagner leur vie et constitue également un secteur d’emploi important, favorisant l’amélioration 
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des conditions de vie des populations bénéficiaires et implique des changements importants 

dans les conditions de vie des populations résidentes, (figure 2). 

Figure 2 : Amélioration des conditions de vie de l'enquêté 

 

 

 

 

 

 

 

Source : TRAORE, 2019 

L’accès à l’énergie a amélioré de manière substantielle les conditions de vie de la population 

rurale de Dialakorobougou. Plus de 95% des abonnés affirment que l’accès à l’électricité a 

permis d’améliorer leur condition de vie (accès à l’eau potable, les infrastructures et 

l’amélioration de leurs revenus. Pour les non abonnés 40% pensent que leurs conditions se sont 

améliorées, parce qu’ils bénéficient de certains avantages liés à la présence de l’électricité dans 

le village. 

2.1.2. Réduction de l’exode des jeunes  

Avant l’électrification, l’exode rural était une réalité à Dialakorobougou. Il touchait la plupart 

des jeunes qui partaient à Bamako pour y travailler et subvenir aux besoins de leurs familles. 

Les jeunes ayant compris que la terre en tant que moyen de production ne peut plus satisfaire 

leurs besoins, ont trouvé comme solution le chemin de l’exode. Aujourd’hui, la majeure partie 

de la population est unanime que l’électrification a réduit l’exode des jeunes à travers la création 

d’activités génératrices de revenus (atelier de soudure, vente de téléphone, réparation…). Cette 

affirmation est faite par 100% des abonnés et 80% des abonnés, (tableau 6). 

Tableau 1: impact de l'électrification sur l'exode 

 Statut de l'enquêté Non Oui 

Non abonné 20% 80% 

Abonné 0% 100% 

Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

2.1.3. Amélioration de l’accès à l’eau potable   

A Dialakorobougou les différents efforts dans le secteur de l’eau potable ont été plus que 

satisfaisants dans la mesure où les réalisations ont permis de faciliter l’accès à l’eau à une 
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grande partie de la population. « Dans le village, l’utilité de l’eau était perceptible à travers les 

multiples tractations que faisaient les populations pour avoir de l’eau. Les problèmes sont 

généralement causés ou accentués par le manque d’eau. A l’évidence, la pénurie d’eau, tout 

particulièrement en saison sèche ».1 A Dialakorobougou l’accès à l’eau dépend fortement de la 

nappe souterraine ou de l’emplacement géographique. L’eau propre se trouve dans les endroits 

où elle se situe loin ou en sous-sol. Les pompes qui sont utilisées ont besoin de sources 

énergétiques humaine ou électrique. Aujourd’hui l’accès à l’’eau potable à un grand nombre de 

la population, a été rendu facile grâce à l’arrivée du l’électricité dans le village. En quelques 

années le nombre de forages équipés de pompe alimentée en énergie électrique ou solaire a 

augmenté avec l’arrivée de nouveaux habitants disposant de moyens financiers. Le nombre de 

points d’eau est estimé à deux pompes manuelles appartenant à tout le quartier, moyennant 

10FCFA le seau d’eau et une dizaine de forages équipées de pompes électriques et de châteaux 

d’eau pour des particuliers. Les sources d’eau privées sont données gratuitement ou vendu à la 

population. Il ressort de nos enquêtes que presque toute la population de Dialakorobougou 

bénéficie d’une source d’eau potable comme le montre le tableau ci-dessous. 100% des abonnés 

enquêtés bénéficient ou ont accès à un point d’eau potable contre 99% des non abonnés, (tableau 7). 

Tableau 7 : accès à l'eau potable 

 Statut de l'enquêté Non Oui 

Non abonné 1% 99% 

Abonné % 100% 

Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

2.1.4. Une amélioration de l’offre de soins de santé 

En 2006, avant l’arrivée du courant, une seule maternité insuffisamment équipée assurait les 

soins de santé primaires. Les malades étaient évacués sur Bamako, cela crée ainsi de nouvelles 

charges pour les familles. En 2019 à Dialakorobougou, l’accès au soin de santé n’est plus une 

préoccupation, le nombre de centres de santé a augmenté, la proportion de la population ayant 

accès aux soins est améliorée avec la multiplication des cabinets de soin, des cliniques privées 

et le Centre de Santé Communautaire (CSCom). On dénombre 4 cabinets de soin, une 

pharmacie .100% des abonnés et des non abonnés l’on confirmé lors de notre enquête. On 

reteint de façon générale que toute la population de Dialakorobougou à accès à un centre de 

santé (voir tableau ci-dessous), (tableau 8), (figure 3). 

 

 
1 Idrissa TRAOIRE, 2006 : « Difficultés liées à l’approvisionnement en eau : cas du village de Dialakorobougou, 

commune rurale de Mountougoula », Mémoire de maitrise en gestion des projets 
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Tableau 8 : accès aux soins de santé 

 

 
Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

En plus de l’accès aux soins de santé, il est constaté une amélioration du nombre 

d’accouchement assisté, (figure 3). 

Figure 3 : évolution du nombre d'accouchement 

 

 

 

 

 

 

 
Source : CSCOM de Dialakorobougou,2019 

Le CSCOM reste aujourd’hui la structure la plus fréquentée par la population de 

Dialakorobougou, en raison de la qualité du service rendu et du coût des prestations. 86% des 

enquêtés fréquentent le CSCom, 13% pour les cliniques privées et 1%pour les cabinets de soin. 

Les accouchements au niveau du CSCOM ont connu une nette amélioration passant de 179 en 

2006 à 381 en 2018. Malgré les effets positifs sur l’amélioration des conditions de vie des 

populations, l’électrification a affecté négativement l’agriculture et les différentes superficies 

cultivables du village. 

2.1.5. Un recul de l’agriculture  

En 2005 la principale activité des habitants de Dialakorobougou était l’agriculture (le mil, le 

haricot, le sorgho) et occupait une place de choix dans l’économie du village. Quant au 

maraîchage, il était pratiqué par les femmes tout le long du marigot qui traverse la commune, 

cette même activité n’est plus pratiquée dans le village. Aujourd’hui force est de reconnaitre 

que l’électrification a impacté négativement sur l’agriculture au profit du commerce qui est 

devenu l’activité principale la plus dominante dans le village, (tableau 4). 
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Tableau 4 : les principales activités 

 Statut de l'enquêté Agriculture Commerce Salarié Ménagère Ouvrier Autres 

Non abonné 8% 39% 5% 3% 33% 13% 

Abonné 5% 46% 16% 0% 27% 5% 

Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

2.1.6. Impacts sur l’exploitation des terres  

L’agriculture contribuait beaucoup à la vie économique et sociale de Dialakorobougou, la 

population était majoritairement agriculteur. L’agriculture contribuait largement aux fondations 

économiques et sociales. Les familles avaient comme moyen de subsistance principalement 

l’agriculture. Avec l’électrification, le développement du village a impacté sur les différentes 

superficies de la commune et du village de Dialakorobougou. Elle a impacté les superficies des 

sols nus, la végétation et la superficie des terres de culture, le cadre de vie va connaître une 

extension spatiale. Les différentes superficies ont augmenté du simple au double, (tableau 5). 

Tableau 5 : les superficies affectées 

Années  Habitat  Sols nus     Végétation     Culture 

2014 51,5 77, 06 63,4 105,81 

2019 174,90 104,07 17,85 0,82 

Source : Enquêtes personnelles, août 2019 

3. Discussion  

Malgré la détermination des impacts de l’électrification sur l’amélioration des conditions de vie 

des habitants du village de Dialakorobougou. L’épanouissement des activités économiques à 

travers l’accès aux services sociaux de base. Cependant, des insuffisances existent. Il s’agit des 

données réelles sur le revenu des personnes enquêtées, leur chiffre d’affaires et le bénéfice 

généré par leurs activités. Au-delà de ces quelques insuffisances, l'étude a permis de confirmer 

les hypothèses formulées au départ. Elle a permis de confirmer que l’électrification du village 

de Dialakorobougou a augmenté le revenu des populations de Dialakorobougou et prouver que 

l’électrification du village de Dialakorobougou a facilité l’accès des populations aux services 

sociaux de base. Ces résultats corroborent avec l’étude de ATTA et al, (2013), l’électrification 

est une des conditions préalables au développement économique et social d’un pays, 

l’introduction de cette infrastructure dans le milieu rural répond à un double objectif : réduire 

la disparité entre le milieu rural et urbain d’une part et de répondre à l’aspiration de la population 

rurale d’accéder à une qualité de vie comparable à celle des citadins d’autre part. Elle contribue 

à l’amélioration des conditions de vie et au développement humain. 

Avec l’électrification, le développement du village a impacté négativement sur les différentes 

superficies cultivables entrainant la perte d’emplois et la reconversion des arboriculteurs et 
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maraîchers comme le souligne BARNES (2007), « l’électrification peut avoir des effets pervers 

si certaines mesures ne sont pas prises (comme, par exemple, la perte des emplois). 

On retient aussi que l’électrification a impacté négativement les superficies des sols nus, la 

végétation et la superficie des terres de culture, le cadre de vie a connu une extension spatiale. 

Les   superficies des habitations ont augmenté du simple au double, l’augmentation des sols nus 

(Rue, terrain de foot, espace public) A cela il faut ajouter l’augmentation de la population avec 

les différents lotissements et la construction de nouveaux habitats. L’électrification du village 

de Dialakorobougou a amélioré de manière positive les conditions de vie de la population tant 

des abonnés que de leur famille à travers l’augmentation de l’accès aux soins de santé. Elle a 

contribué à réduire l’exode rural à travers la création et la multiplication de nouveaux emplois, 

a contribué à l’épanouissement des femmes tant des abonnés que les non abonnés. Ce qui nous 

permet d’affirmer que les hypothèses formulées sont confirmées. L’électrification du village de 

Dialakorobougou a facilité l’épanouissement des populations en termes d’accès l’eau potable à 

travers la multiplication des points d’eau, améliorer l’accès aux services santé.  

Conclusion  

Tous les résultats obtenus dans le cadre de cette étude confirment les hypothèses que nous avons 

formulées au départ. L’impact de l’électrification du village de Dialakorobougou est observé 

tant sur le développement économique que social. Ces impacts positifs sont très marqués chez 

les abonnés que les non abonnés. Les différents aspects mesurés ont permis de mettre en lumière 

que l’accès à l’énergie a amélioré les conditions de vie des bénéficiaires. On peut retenir aussi 

que l’électrification a impacté négativement sur les superficies des sols nus, la végétation et la 

superficie des terres de culture avec une extension spatiale du cadre de vie. Les différentes 

superficies ont augmenté du simple au double avec l’arrivée de nouveaux habitants. 

L’électrification du village de Dialakorobougou a amélioré de manière substantielle les 

conditions de vie de la population tant des abonnés que de leur famille. L’électrification du 

village de Dialakorobougou a facilité l’épanouissement des populations en termes d’accès à 

l’eau potable à travers la multiplication des points d’eau, améliorer l’accès aux services santé. 

Elle a également contribué à l’accès aux structures scolaires, améliore les conditions d’études 

des enfants, facilite la communication, l’accès aux divertissements et l’amélioration de la 

sécurité. 
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